
Choisis un poème parmi les poèmes suivants. 

Les 3 premiers poèmes sont accessibles à tous. 

Les 2 derniers poèmes (Le silence est d’or et Mon stylo) sont 

réservés aux élèves suivants, s’ils le souhaitent : Kimilya, 

Yasmina.  



Le danseur de corde et le balancier 
 

Sur la corde tendue un jeune voltigeur 
Apprenait à danser ; et déjà son adresse, 
Ses tours de force, de souplesse, 
Faisaient venir maint spectateur. 
Sur son étroit chemin on le voit qui s’avance, 
Le balancier en main, l’air libre, le corps droit, 
Hardi, léger autant qu’adroit ; 
Il s’élève, descend, va, vient, plus haut et s’élance, 
Retombe, remonte en cadence, 
Et, semblable à certains oiseaux 
Qui rasent en volant la surface des eaux, 
Son pied touche, sans qu’on le voie, 
A la corde qui plie et dans l’air le renvoie. 
Notre jeune danseur, tout fier de son talent, 
Dit un jour : à quoi bon ce balancier pesant 
Qui me fatigue et m’embarrasse ? 
Si je dansais sans lui, j’aurais bien plus de grâce, 
De force et de légèreté. 
Aussitôt fait que dit. Le balancier jeté, 
Notre étourdi chancelle, étend les bras, et tombe. 
Il se cassa le nez, et tout le monde en rit. 
Jeunes gens, jeunes gens, ne vous a-t-on pas dit 
Que sans règle et sans frein tôt ou tard on succombe ? 
La vertu, la raison, les lois, l’autorité, 
Dans vos désirs fougueux vous causent quelque peine ; 
C’est le balancier qui vous gêne, 
Mais qui fait votre sûreté. 
 

Jean-Pierre Claris de Florian 
 
 
  



Pour faire le portrait d’un oiseau 
 
Peindre d’abord une cage 
avec une porte ouverte 
peindre ensuite 
quelque chose de joli 
quelque chose de simple 
quelque chose de beau 
quelque chose d’utile 
pour l’oiseau 
placer ensuite la toile contre un arbre 
dans un jardin 
dans un bois 
ou dans une forêt 
se cacher derrière l’arbre 
sans rien dire 
sans bouger … 
Parfois l’oiseau arrive vite 
mais il peut aussi mettre de longues années 
avant de se décider 
Ne pas se décourager 
attendre 
attendre s’il le faut pendant des années 
la vitesse ou la lenteur de l’arrivée de l’oiseau 
n’ayant aucun rapport 
avec la réussite du tableau 
Quand l’oiseau arrive 
s’il arrive 
observer le plus profond silence 
attendre que l’oiseau entre dans la cage 
et quand il est entré 
fermer doucement la porte avec le pinceau 
puis 
effacer un à un tous les barreaux 
en ayant soin de en toucher aucune des plumes de l’oiseau 
Faire ensuite le portrait de l’arbre 
en choisissant la plus belle de ses branches 
pour l’oiseau 
peindre aussi le vert feuillage et la fraicheur du vent 
la poussière du soleil 
et le bruit des bêtes de l’herbe dans la chaleur de l’été 
et puis attendre que l’oiseau se décide à chanter 
Si l’oiseau ne chante pas 
C’est mauvais signe 
signe que le tableau est mauvais 
mais s’il chante c’est bon signe 
signe que vous pouvez signer 
Alors vous arrachez tout doucement 
une des plumes de l’oiseau 
et vous écrivez votre nom dans un coin du tableau 
 

Jacques prévert 



L’ogre et la fée 

Un brave ogre des bois, natif de Moscovie, 
Etait fort amoureux d’une fée, et l’envie 
Qu’il avait d’épouser cette dame s’accrut 
Au point de rendre fou ce pauvre cœur tout brut ; 
L’ogre, un beau jour d’hiver, peigne sa peau velue, 
Se présente au palais de la fée, et salue, 
Et s’annonce à l’huissier comme prince Ogrousky. 
La fée avait un fils, on ne sait pas de qui. 
Elle était, ce jour-là, sortie, et quant au mioche, 
Bel enfant blond nourri de crème et de brioche, 
Don fait par quelque Ulysse à cette Calypso, 
Il était sous la porte et jouait au cerceau. 
On laisse l’ogre et lui tout seuls dans l’antichambre. 
Comment passer le temps quand il neige, en décembre 
Et quand on n’a personne avec qui dire un mot ? 
L’ogre se mit alors à croquer le marmot. 
C’est très simple. Pourtant c’est aller un peu vite, 
Même lorsqu’on est ogre et qu’on est moscovite, 
Que de gober ainsi les mioches du prochain. 
Le bâillement d’un ogre est frère de la faim. 
 
Quand la dame rentra, plus d’enfant ; on s’informe. 
La fée avise l’ogre avec sa bouche énorme : 
As-tu vu, cria-t-elle, un bel enfant que j’ai ? 
Le bon ogre naïf lui : Je l’ai mangé. 
 
Or c’était maladroit. Vous qui cherchez à plaire, 
Jugez ce que devint l’ogre devant la mère 
Furieuse qu’il eût soupé de son dauphin. 
Que l’exemple vous serve ; aimez, mais soyez fin ; 
Adorez votre belle et soyez plein d’astuce ; 
N’allez pas lui manger, comme cet ogre russe, 
Son enfant, ou marcher sur la patte à son chien … 
 

Victor Hugo 
  



Le silence est d’or 
 

« Oui, le silence est d’or », 
Me dit toujours maman. 
Et pourquoi pas alors, 
En fer ou en argent ? 
 
Je ne sais pas en quoi 
Je puis être bien faite : 
Graine de cacatois 
M’appelle la préfète. 
 
D’accord ! Je suis bavarde. 
Mais est-ce une raison 
Pour que l’on me brocarde 
En classe, à la maison, 
 
Et que l’on me répète 
Et me répète encor 
A me casser la tête 
Que le silence est d’or ? 
 
Est-ce, ma faute à moi 
Si j’ai là dans la gorge, 
Un petit rouge gorge 
Qui gazouille de joie ? 
 

Maurice Carême 
 


